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Elongation vertébrale

Depuis quelques années, je m'intéresse
vivenient à la vertébrothérapie, science
'l'u semble progresser à belle allure
actuellement. Les résultats obtenus par son
aPplication sont quelquefois fort surprenants,

et l'on serait bien en peine
d'expliquer les guérisons souvent paradoxa-
es^ qui en découlent. Ainsi, il est arrivé

^n une migraine tenace dont un patient
etait affligé disparaisse alors que l'on
8 occupait de soigner une hernie discale
ne la L 4 dont il souffrait également. Des
regles anormales sont redevenues réguliè-
res, alors que nous avions en vue un
assouplissement de ce que le Docteur de
^AMBUCY nomme la zone ingrate.

La vertébrothérapie n'est pas une scien-
Ce nouvelle; les antiques l'ont déjà
Utilisée, les Egyptiens et les premiers Sué-

°18 avaient également compris la valeur
® la position idéale du rachis. Nous

g avons fait, somme toute, que de la
redécouvrir, du moins certains de nos con-
^einporains qui s'efforcent de nous la
révéler. Les Ecoles des chiro-practiciens et
Ues ostéopathes ont su en profiter. Le
Syinnaste médical doit aussi s'attacher à

c°ntribuer au triomphe de cette science
'lui est du reste tout à son avantage.

p
Le Docteur de SAMBUCY qui en est en

I
tance le pionnier nous indique dans son

*vre «L'allongement vertébral des rhmna-
'sants sous traction légère et massage»,
L Le François, Paris 1951, les 9 points

8Ue lesquels il base sa technique de cette
le!"apie retrouvée, et renouvelée. Ce sont:

1° Détendre-suspendre; 2° Redresser-
ïespirer; 3° Masser-calmer; 4° Remuscler-
^chauffer; 5° Tirer-allonger; 6° Débloqer-
jUiropractiser; 7° Soutenir-supporter; 8°

I esinfecter-recalcifier; 9° Sentir, surveil-
eG connaître.

S' la plupart de ces points sont facilement

réalisables le cinquième, par contre,
exige un certain appareillage, c'est: Tirer-
j

'°nger. Le Docteur de SAMBUCY a été
p' Premier à créer un cadre d'allongement.
st"'8 le Docteur LAYERNIEUX a confit

sa table dont les résultats, en ma¬

tière de sciatique spécialement, sont
maintenant connus dans le monde entier.

Au cours de ce dernier été, j'ai eu le
privilège de faire la connaissance de Monsieur

GODET, le Directeur du Centre de
Vertébrothérapie de Nice. Monsieur
GODET est aussi constructeur d'une table d'
allongement. C'est certainement la table
la plus moderne, à la fois simple et
pratique. On peut y réaliser des extensions
contrôlées non seulement au point de

vue traction en Kilogrammes, mais même
en radioscopie.

Personnellement ,j'ai réalisé une table
qui me donne pleine satisfaction, elle est
très simple, mais j'avoue que, faute
d'appareils de contrôle ,elle ne peut être
employée que par son constructeur ou par un
collègue sérieusement mis au courant et
ayant subi lui-même l'extension. Donc la
supériorité de celle de notre confrère,
Monsieur GODET, est incontestable, elle
est plus précise et plus pratique sans que
pour autant son prix de revient en soit
beaucoup plus élevé.

Si je n'ai pas tenu à jour les résultats
de l'extension mécanisée, cela tient à ce

(pie les cas relevant de cette thérapie sont
encore subordonnés au massage ,à la
gymnastique, à la chaleur, etc.

Ce traitement est-il dangereux?
Voici ce qu'a déclaré Monsieur GODET

au cours d'une interview relatée par le
Journal INice-Matin du 23 mars 1951:

«Seule la table de traction permet une
élongation vertébrale lente et mesurée sur
une région définie (la région lombaire
pour la scatiqne). Cette traction photographiée

par un appareil à rayons X permet
de mesurer l'écartement des vertèbres et
le redressement du rachis vertébral.

«Cet écartement intervertébral est de
l'ordre de 1 à 1 mm 5 et est cependant
suffisant pour que cesse immédiatement
la douleur.

«La guérison d'une sciatique peut
s'obtenir en huit ou dix séances de dix minutes

et, contrairement à ce que l'on pourrait

penser, ce traitement n'est absolu-
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ment ni dangereux, ni douloureux.
«En effet, avant de fracturer une

colonne vertébrale ,il faudrait que cèdent
d'abord les muscles, puis les ligaments et
pour obtenir ce résultat, la force de trac-
lion devrait dépasser mille Kilos.

«C'est d'ailleurs ce qui explique que ce

mode de traitement est absolument indolore

et sans danger.»
Cette citation de l'opinion d'un spécialiste

me dispense de toute conclusion
personnelle sur cette méthode, les arguments
de Monsieur GODET sont beaucoup pl,,s
convainquants du reste.

Georges Rex-

Les „trucs" des masseurs

Sous cette rubrique, je voudrais, avec
l'aide de chacun, à la fois rechercher,
décrire, expliquer certains appareils,
certaines postures, certains moyens, que l'on
peut employer en vue d'obtenir un résultat

précis. Il est certain, bien entendu,
(pie nous avons tous besoin d'expériences
pratiques. Cependant, il arrive souvent qu'
au cours des dites expériences, l'on découvre

un petit «truc», par exemple en
recherchant une manipulation dans un cas

particulièrement difficile.
Mais ,par la suite, d'autres cas et

préoccupations nous font négliger ce petit
«truc» dont le souvenir s'estompe ou tombe

tout à fait dans l'oubli, ce qui est
fort dommage.

La valeur pratique d'un masseur, c'est
souvent ce bon sens inné qu'il a de savoir
manipuler ,conseiller telle ou telle position,

un exercice respiratoire ,etc. On en
trouve dans nos manuels, mais chacun de

nous en a sûrement découvert personnellement

peu ou prou. Il s'agit donc de divul-
ger ces «petits talents-là», de manière à ce

que toute la communauté professionnelle
en profite. Préférer les conserver jalousement

pour soi dénoterait un état d'esprit
lamentable (pie nous espérons très rare
pour ne pas dire inexistant parmi nous.

llien que nous devons tous nous
perfectionner sans cesse en vue d'un rendement
personnel efficace, nous avons aussi le
devoir de servir et développer la profession
sur tous les points et par tous les moyens.

On m'a souvent reproché la teneur trop
scientifique des articles de notre journal.
On ne peut, hélas, contenter «tout le monde

et son père», chose que LA FONTAINE

déjà avait trouvée bien difficile. Il faut
bien tenir cotûpte des tendances de
chacun.

Nos rencontres au Cercle d'études, ou
chacun a mis la main à la pâte, non seule
ment en discutant, mais en démontrant
pratiquement ont certainement été parmi
les plus fructueuses et les plus construc-
tives. Chacun de nous doit poser sa pierre
à l'édifice professionnel.

Prêchant d'exemple, je vais vous parler
aujourd'hui de ma sangle d'exercices. —'
Je commence par ma sangle, parce qn
elle n'est pas coûteuse et qu'elle rend des

services précieux. Du reste, plusieurs
collègues l'ont déjà adoptée. De quoi s'agit-
il?» Eh bien d'une sangle large de

10 cm, — notez qu'elle pourrait être plus
étroite — longue de 2Va m., en somme,

pour vous rendre cette image concrète, une
sorte de ceinture de pompier, un peu
longue. A l'un des ebefs, elle est munie d'une
boucle, à l'autre extrémité, les perforations

sont renforcées par des oeillets.
Supposons que nous ayons affaire à une-

personne souffrant du dos, soit par rig1'
(Iité, soit par légère subluxation vertébrale,
soit encore par spasmes. Avant ou après
avoir chauffé les masses musculaires,
avant ou après les avoir massées, nous
avons l'intention de faire un modelage a

la fois doux et puissant. Si vous ne
possédez pas une table élastique, votre massage

modelé ne rendra pas le maximum-
— Avec la sangle, vous pouvez sans
brusquerie mobiliser chaque région vertébrale-
11 faut simplement, comme en n'importe
quelle pratique, se familiariser avec ce

mode de faire.
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